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Eléments de connaissance de géographie physique 
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Eléments de connaissance de géographie humaine et administrative 
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Le réseau NATURA 2000 sur le bassin versant 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 L’Edenn anime les deux sites Natura 2000 depuis 1996 

 Un projet d’extension du périmètre Natura 2000 des marais de l’Erdre est en concertation depuis 2025 

 La surface des Marais de l’Erdre atteindrait ainsi 3000 hectares 
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Etat des lieux de l’Agence de l’Eau Loire Bretagne (2025) 
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Source : AELB 

Le bassin Loire-Bretagne couvre 28 % du territoire français, il se caractérise par un fleuve majeur, la Loire, et 135 000 km de cours d'eau.  

A retenir : Légère dégradation de l’état écologique global des eaux de surface par rapport au précédent état des lieux de 2019, mais amélioration de l’état chimique des 

cours d’eau. Dégradation de l’état des masses d’eau souterraine, sur le plan chimique et quantitatif. 

Eaux de surface : 

• 21,4 % des cours d’eau sont en bon ou très bon état écologique (contre 23,7 % en 2017).  

• Les indicateurs biologiques (invertébrés, poissons) apparaissent globalement stables depuis une quinzaine d’années, témoignant de la résilience de certains milieux 

mais aussi du poids des facteurs climatiques. 

• L’état chimique des cours d’eau progresse : 68 % des masses d’eau sont désormais en bon état chimique (contre 57 % en 2019), en partie grâce à la réduction des 

substances interdites et à une meilleure connaissance des micropolluants. 

• En revanche, les plans d’eau voient leur état chimique fortement se dégrader (45 % en bon état contre 85 % précédemment), en raison de la détection accrue de 

polluants persistants comme le mercure ou le PFOS, désormais analysés dans le biote (organismes vivants). 

 

 

Pour les eaux souterraines, la tendance se dégrade 

• La part des masses d’eau en bon état chimique diminue (57 % contre 64 % en 2019) sous l’effet des nitrates et des pesticides ; 

• L’état quantitatif se dégrade (73 % en bon état contre 88 % précédemment). 

 

Des améliorations locales notables sont observées là où des actions ciblées ont été menées (restauration de cours d’eau, réduction des pollutions diffuses, meilleure gestion 

quantitative), mais elles ne suffisent pas encore à infléchir la tendance à l’échelle du bassin. 

La Loire Atlantique et le Maine-et-Loire sont particulièrement concernés par un état dégradé des masses d’eau. 
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Etat des lieux des masses d’eau du bassin versant de l’Erdre (2025) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

A retenir :  

• 4 masses d’eau en mauvais état écologique  
• 7 masses d’eau en état écologique moyen 

 Voir les facteurs déclassants dans le poster des masses d’eau 
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Les pressions (en violet) sur le bassin versant de l’Erdre (2025) 
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Sensibilité aux ruissellements phosphore et glyphosate sur le bassin versant 
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Sous-bassins versants sensibles à l’érosion 
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Synthèse des pressions sur le bassin versant de l’Erdre (2025) 
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Focus sur le secteur GEMAPI de l’Edenn 

1. Répartition de la compétence GEMAPI sur le bassin versant 
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2. Zone d’action « Milieux Aquatiques » de l’Edenn en Maine-et-Loire 
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3. Etat de santé des cours d’eau sur ce secteur 

 Etat écologique moyen 

 

Principales causes :  

• Travaux hydrauliques : 89 % des cours d’eau du secteur ont subi des travaux hydrauliques (rectification, recalibrage, déplacement…) 

• 1 139 rejets directs concentrés en fertilisants/nutriments (ruissellement, collecteur de drain, drain) soit 1 rejet tous les 300 m 

• Drainage artificiel des parcelles qui évacue l’eau plutôt que de recharger les nappes et le sol 

• Artificialisation des berges (parcelles cultivées très proches des cours d’eau) 

• + de 650 plans d’eau dont 87 sur le lit mineur : évaporation et dégradation de la qualité 

• Absence de ripisylve sur 18 % du linéaire parcouru 

• 900 ouvrages dont 150 infranchissables pour la faune aquatique 

• Rejets d’assainissement  
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